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Louis Benoît est né à Berthelming (Moselle) le 20 avril 1826, fils de Nicolas-Étienne 

Benoît, officier retraité en raison des blessures reçues à Waterloo, notaire royal à Bourdonnay 

(Meurthe), et de Louise-Catherine-Barbe Klein. Il est le frère aîné d’Arthur Benoît (1828-

1898), associé correspondant de l’Académie de Stanislas. Après ses études au collège de 

Nancy, il fait son droit à Paris et à Strasbourg et obtient sa licence en 1851. Fixé avec sa mère 

et son frère Arthur dans son village natal, il y a exercé les fonctions de maire, de 1860 à 1867. 

Il a été encore délégué cantonal pour l’instruction primaire et juge de paix suppléant à 

Fénétrange jusqu’à l’arrivée des Prussiens en 1870. Membre du Conseil d’arrondissement de 

Sarrebourg depuis 1858, il a échoué aux élections de 1870. 

Louis Benoît s’est attaché à l’histoire de la Lorraine allemande et du Westrich. Déjà, en 

1848, il a créé avec son frère, à Berthelming, une bibliothèque destinée à réunir tout ce qui 

concernait les pays de la Sarre. Il a été membre titulaire de la Société d'archéologie lorraine et 

du Musée lorrain dès avril 1855, membre correspondant de l’Académie de Metz en 1862 et, 

en 1863, membre titulaire de la Société d’archéologie et d’histoire de la Moselle créée en 

1858. Il a publié de nombreuses notices sur la Lorraine allemande à l’époque gallo-romaine et 

dans les temps féodaux et un répertoire archéologique du département de la Meurthe 

(Arrondissement de Sarrebourg) illustré par lui-même de dessins originaux (Nancy, Lepage, 

1862).  

Louis Benoît a succédé à Soyer-Willement à 

la tête de la bibliothèque municipale de Nancy 

en 1867 et l’Académie de Stanislas a tenu à se 

l’attacher en l’élisant associé correspondant le 

17 mars 1867. Dans son rapport annuel, le 

secrétaire Leupol l’a évoqué en ces termes : 
« Louis Benoît que la promptitude de son 

crayon suffirait à ranger avec distinction parmi 

les artistes, est un archéologue, un numismate, un 

lotharingiste (or de ces derniers le nombre 

diminue chaque jour : Rome n’est plus dans 

Rome ; les Lorrains sont devenus si Français, et – 

Dieu soit loué ! – veulent le rester si bien que 

l’honneur de la grande nationalité leur fait 

déserter un peu trop, même dans l’Académie de 

Stanislas, dit-on, le culte de la patrie 

antérieure) ».  

 

Élu titulaire le 19 juin 1868, il a prononcé 

son discours de réception, « Éloge de Madame 

Élise Voïart », lors de la séance publique du 27 

mai 1869. Ne voulant pas occuper de fonctions 

le détournant de sa fonction de bibliothécaire 

municipal, il a cependant accepté d’être le 

bibliothécaire-archiviste de l’Académie.  
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Après l’annexion de sa région natale, Louis Benoît a déclaré conserver la nationalité 

française et être déposé de sa qualité de sujet de l’empire germanique le 13 février 1872. Il est 

mort à Nancy le 4 décembre 1874. Ses obsèques ont été célébrées le 17 décembre en l’église 

Saint-Léon. Adolphe Lombard, président de l’Académie, a prononcé un discours sur sa tombe 



en saluant sa mémoire : « Digne enfant de ce pays aujourd’hui démembré, il avait le culte de 

son passé, l’amour de ses souvenirs ». [Alain Petiot] 
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